
PARABOLE DES CINQ CLOCHES

Il était une fois une auberge appelée L’Étoile d’argent. L’aubergiste ne parvenait pas à boucler
son  budget,  encore  qu’il  fît  tout  son  possible  pour  attirer  des  clients  en  rendant  l’auberge
confortable,  le  service cordial  et  les  prix  raisonnables.  Aussi,  en  désespoir  de  cause,  il  alla
consulter un sage. Après avoir écouté le récit de ses malheurs, le sage dit  : « C’est très simple.
Vous devez changer le nom de votre auberge. » 

-Impossible! Dit l’aubergiste : elle s’est appelée L’Étoile d’argent depuis des générations et elle
est très bien connue à travers tout le pays.

-Non!  Répondit  fermement  le sage :  vous devez l’appeler  Les  Cinq Cloches et  disposer  une
rangée de six cloches pendues à l’entrée.

-Six cloches? Mais c’est absurde. Qu’est-ce que ça apporterait de bon?

-Essayez-le et vous verrez », dit le sage avec un sourire en coin.

Alors  l’aubergiste  fit  l’essai.  Et  voici  ce  qu’il  vit.  Tous  les  voyageurs  qui  passaient  devant
l’auberge entraient pour signaler l’erreur, chacun pensant qu’aucun autre ne l’avait remarquée.
Une  fois  à  l’intérieur,  les  voyageurs  étaient  impressionnés  par  la  cordialité  du  service  et
s’attardaient  afin de se rafraîchir,  assurant  par là l’aubergiste le succès qu’il  avait  cherché si
longtemps. C’est bien connu que peu de choses réjouissent plus l’égo que de corriger les erreurs
des autres. (Une histoire d’humour d’Anthony de Mello)

Par les temps qui  courent,  les écoles,  les musées, les églises,  les bibliothèques,  les centres
sportifs… devraient  porter l’enseigne AUX CINQ CLOCHES. Maintenant il  devient de plus en
plus courant de remarquer comment notre monde change en cette ère des médias sociaux. Ce
monde désormais ne sera plus jamais celui qu’on a connu. Nous sommes entrés dans l’ère du
réseautage tout  en échappant  au communautarisme. Alors, dans ce monde actuel,  comment
cultiver l’intérêt des gens pour la culture, la philosophie, la spiritualité, la politique…? Toutes les
églises devraient afficher une enseigne AUX CINQ CLOCHES tout en prenant bien soin d’en
suspendre  six!  En  entrant  pour  signaler  l’erreur,  des  gens  entreraient  dans  l’église  et
découvriraient alors comment les communautés chrétiennes trouveraient difficile de répondre aux
besoins spirituels des passants tant ces communautés se sont appauvries en ressources et en
audace  apostolique.  Nous  vivons  en  Église  une  immense  tragédie  devant  le  drame de  nos
pauvretés  et  aussi  une  immense  chance de lancer  une  nouvelle  évangélisation  qui  ferait  la
promotion non pas d’un système religieux serré et pointilleux, mais plutôt la promotion de l’esprit
évangélique.

Dans  un  tel  contexte,  les  paroles  d’Isaïe  prennent  tout  un  sens  inédit : « Soyez  pleins
d’allégresse  vous  qui  portez  le  deuil.  Ainsi  vous  serez  nourris  et  rassasiés  du  lait  de  ses
consolations, et vous puiserez avec délices à l’abondance de sa gloire. Vous serez comme des
nourrissons que l’on porte sur son bras, que l’on caresse sur ses genoux. De même qu’une mère
console  son  enfant,  moi-même  je  vous  consolerai.»(Is  66,  11-12)  Cette  Église  sclérosée  et
vieillissante est invitée aux noces nouvelles. Des cuves contenant les eaux tièdes, stagnantes et
usées d’une Église fatiguée, le Seigneur veut faire jaillir le vin de la nouvelle alliance, le vin des
noces éternelles. Nous vivons maintenant l’aventure de Cana. Nous connaîtrons une Église Aux



Cinq  Cloches,  une  Église  plus  portée  à  annoncer  un  Royaume  de  vie  insoupçonnée  qu’à
prononcer des condamnations et des exclusions. « Ce peuple m’honore des lèvres, mais son
cœur est loin de moi. Les doctrines qu’ils enseignent ne sont que des préceptes humains. »(Mc
7, 6-7) Par la suite, Marc met dans la bouche de Jésus cette parole qui annonce une immense
révolution spirituelle : « Rien de ce qui est extérieur à l’homme et qui pénètre en lui ne peut le
rendre impur. Mais ce qui sort de l’homme, voilà ce qui rend l’homme impur. » (Mc 7, 14-15) Par
cette parole, Jésus renonce à tout système religieux qui contraint et exclut.  Il  y a dans cette
parole toute une possible aventure spirituelle propre au Royaume proposé par les Béatitudes.

Il ne s’agit pas seulement de poser cette nouvelle enseigne ÉGLISE AUX CINQ CLOCHES pour
faire en sorte que l’humanité de ce siècle nouveau soit imprégnée de cet esprit évangélique et
qu’elle s’abreuve aux cuves débordantes du vin des noces éternelles mais encore faut-il  que
cette Église rayonne de la lumière qui l’habite.

- -  Pierre-Gervais Majeau ptre-curé, diocèse de Joliette, QC.


